
 

 

 

 

 

 

 

Très chères sœurs, 

dans le fête du grand apôtre Saint Luc, le Seigneur nous a visitées à nouveau. Dans le secteur 

San Raffaele de la communauté de Albano, à 3h,30 de cette nuit, il a appelé à soi notre sœur  

GIPPONI PIERINA ROSA Sr MARIA AGNESE 

Née à Gombito (Cremone) le 12 mai 1935 

Elle entra en Congrégation dans la maison de Alba le 22 janvier 1952, suivant l’exemple de sa 

cousine, Sr M. Pierre. Après l’an d’expérience apostolique, vécu à Turin, elle se transféra à Rome 

pour le noviciat conclu, avec la première profession, le 19 mars 1955. Tout de suite après, elle fut 

envoyée à Messine où elle eut la possibilité d’expérimenter l’apostolat diffusif. Mais en 1956 elle était 

déjà à Albano, la communauté dans laquelle elle aurait dépensé presque toute sa vie paulinienne. 

 Son itinéraire est simple et grand en mémé temps. Simple parce que elle a vécu pratiquement 

toute sa vie dans une seule communauté. Mais elle est grande pour le service généreux, amoureux, 

gratuit, humble, ininterrompu, donné à la communauté et à l’Hôpital de Albano, pour presque 

soixante ans consécutifs, si l’on fait exception d’une brève période de deux ans, de 1976 à 1978, 

dépensés dans la maison de Rome-Ant. Pio. Elle a donné réellement tout ce qu’elle pouvait donner, 

toujours préoccupée des autres, malgré une santé fragile et les mains et les jambes très souffrantes. 

Pour plusieurs années, tout le ménage de l’Hôpital et de la communauté étaient sous son 

contrôle: des terrasses (très belles et toujours propres), à la porterie, aux escaliers… De 4h,30 du 

matin, on la voyait en mouvement, toujours disponible à l’aide, toujours cordiale. Bien que dans son 

caractère un peu rude, elle exprimait amour, délicatesse, gentillesse même aux collaboratrices qui la 

rappellent avec beaucoup de reconnaissance et affection pour tout le bien reçu. Elles-mêmes ont 

voulu témoigner sa précision et ponctualité, le désir que rien ne soit hors place, que tout brille pour 

l’ordre… Dans les paroles des collaboratrices et des sœurs résonne son allégresse et sérénité, 

l’ouverture joyeuse à la plaisanterie et au rire.  

Malgré ses intenses occupations qui absorbaient ses énergies, au centre de sa journée il y avait 

toujours la rencontre avec le Seigneur, cherché et adoré même au milieu du vacarme. Souvent, au cours 

du travail, elle se recueillait en prière pour maintenir ce dialogue ininterrompu avec le Maître Divin qui 

l’accompagnait dès la méditation matinale. Dans les derniers dix ans, l’engagement principal de Sr 

Agnese était la buanderie et le garde-robe de la communauté: sous ses main tout parfumait de propre et 

malgré l’âge et les infirmités, jamais elle faisait entrevoir la fatigue qui parfois pouvait l’assaillir. 

Elle aimait la vie communautaire et elle reconnaissait que les moments vécus ensemble aux 

sœurs, soutenaient et rendaient belle son existence. Elle ne négligeait pas la studiosité: elle suivait à 

la radio toutes les audiences et les discours du Pape et elle portait ensuite dans la prière les 

expressions plus significatives qui l’avaient frappée. Elle n’avait pas d’exigences particulières; elle 

attendait sereinement la rencontre avec les Seigneur qui est arrivé suite à l’aggravation de sa 

situation pulmonaire et respiratoire. 

Sr Agnese a été une grande apôtre paulinienne. Bien lui conviennent les paroles de la liturgie 

d’aujourd’hui: «Comme ils sont beaux sur la montagne les pieds du messager qui annonce la paix 

…». Vraiment, ses pieds, ses jambes déformées par les douleurs, ont toujours annoncé la joie, le 

salut, l’amour pour le Seigneur et pour chaque personne qu’elle rencontrait sur sa route. L’offrande 

de sa vie en ce particulier moment ecclésial, obtienne au Synode des Evêques de porter une 

nouvelle brise de vie dans le monde juvénile, une expérience de beauté et d’unité, une expérience 

qui ouvre de nouveaux chemins.  

Avec affection. 

 

Sr Anna Maria Parenzan 

Supérieure générale 

Rome, le 18 octobre 2018. 


